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2. — Tracons des courbes de ces valeurs en fonction de la
tension de vapeur. Les points obtenus se placent approxima-
tivement sur une droite, ä l'exception de ceux correspondant
a la deuxieme ligne, qui eomportent des cliches obtenus tard
dans la nuit, pendant la periode la plus chaude de l'annee.

3. — Une variation de l'absorption atmospherique ou une
modification des proprietes de la couche sensible avec les

conditions meteorologiques est-elle la cause de ces phenomenes
Des mesures photometriques absolues effectuees par une
methode non photographique permettraient de repondre ä cette

question.

Mois
Sr
Am

sv
Am

AL
Am

Tension
de

vapeur1

mm

XII-III. 0,640 1,433 2,073 4,3
IV-VII. 0,575 1,250 1,827 8,7
IX. 0,359 0,715 1,073 9,6
IX^X. 0,514 0,932 1,447 8,6
X-XI. 0,572 1,147 1,720 6,5

Observatoire de Geneve.

P. Rossier. — Sur la correction de refraction a apporter aux
observations astronomiques differentielles.

1. — On admet generalement que les observations micro-

metriques d'etoiles doubles, faites suffisamment pres du meri-
dien pour que le parallele apparent ne differe pas sensiblement
•du parallele vrai, sont independantes de la refraction atmospherique.

On commet ainsi une erreur systematique, si les cons-

•tantes de refraction ä appliquer aux deux composantes ne sont

•pas identiques, done si leurs couleurs sont notablement diffe-
rentes.

1 E. Plantamour, Nouvelles etudes sur le climat de Geneve, p. 183
,(1876).
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2. — Nous avons montre ailleurs 1
que sous certaines

hypotheses plausibles, la constante de la refraction varie en fonction
de la temperature de l'etoile suivant la formule

a 287,87 X 10-6
;

ß 1,316 X 10-14

n exposant d'acuite du maximum dans la formule de
sensibilite de l'oeil (n 49)

70 longueur d'onde du maximum de sensibilite de l'ceil
(A0 5,61 x 10-5 cm)

b 1,432

3. — Nous admettrons dans la suite que la refraction est
donnee par

ou z est la distance zenithale, formule süffisante lorsqu'on evite
le voisinage de l'horizon.

Appelons

d et d' les distances vraie et observee des composantes,

p et p' les angles de position,
z la distance zenithale du couple,
P 1'angle parallactique dans le triangle pole, zenith, etoile.

On voit par un calcul elementaire que

d s/dn + id' — (j.a) tg z cos (P — p) {j1 — [j.2)2 tg' z (2)

ten
d' sinp' + ^ ~ ^ tgz sinP

(3)
d' COS p' + (-'J — ;jj) tgzeosP

a _ „ - + ttHTj-T.HfdTx + T2] + 2»;.0T1Ta)
11 12 (b + nX0T1)«(& + »a0T2)2

' U'

Les indices 1 et 2 se rapportent respectivement a Fetoile-

principale et au compagnon. L'erreur systematique d'angle

1 P. Rossier, De la longueur d'onde effective, extension de la loi du
deplacement ä quelques cas de reeepteurs non integraux et applications
astronomiques. Archives, 5, 13 1931; le meme dans Publications de
l'Observatoire de Geneve, fasc. 16.

(1)

OÜ

A z ;j. tg z
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horaire des observateurs d'etoiles doubles comporte done deux
parts, l'une objective dependant de la difference de couleur et
l'autre subjective. L'emploi du prisme de reversion qui permet
d'eliminer la seconde n'a aucune action sur la premiere.

4. — Donnons quelques resultats de calcul applique au cas

particulier
d' 0,5 x 10-5 radian rxj 1"

T, 8000

T2 4000

p' P Z d V

0° 0 45° 5,45 X 10-5 0

oO 0 45° 5 X 10-5 84,9°

0 ± 45° 45° 5 X 10-5 ± 4,8°

Dans des conditions d'observation qui n'ont rien de tres
defavorable l'erreur systematique etudiee est notable.

5. — L'erreur systematique de couleur sur la refraction est

plus considerable dans les observations photographiques que

par la methode visuelle, car le 7(J de la formule 1 est alors

moindre; la variation du terme ^ joue un plus grand role.

6. — En principe, des mesures micrometriques d'etoiles
doubles serees devraient permettre des etudes colorimetriques.

Observatoire de Geneve.

J. Weigle. — Polarisation par les molecules polaires (Pun

milieu non polaire.

La methode la plus commode pour determiner le moment

electrique permanent d'une molecule, consiste ä mesurer la
constante dielectrique d'une solution de la substance polaire
dans un milieu non polaire en fonction de la concentration.
On a toujours suppose jusqu'ici que Finfluence du solvant etait
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